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Ouverture du Tricentenaire de la mort de St Louis-Marie Grignion de Montfort 

Dimanche 24 mai 2015  

Basilique de Saint-Laurent-sur-Sèvre 

Homélie 

(Mt 28, 16-20) 

 

Chers Frères et Sœurs dans le Christ, 

Alors que nous inaugurons aujourd’hui l’année célébrant le 3ème centenaire de la 

mort de Saint Louis-Marie de Montfort, la liturgie de ce soir nous donne d’entendre le final 

de l’évangile de Saint-Matthieu. Les paroles que nous avons reçues ont guidé la vie et 

l’engagement de Saint Louis-Marie : « Allez ! De toutes les nations faites des disciples » (Mt 

28,19).  

Comment ne pas relire sa vie, sa créativité et ses initiatives hardies comme une 

invitation à avancer au large ? Toujours en mouvement, insatisfait, persuadé qu’avec l’aide 

et la grâce de Dieu, il faut faire davantage, il nous entraine et nous stimule. « Malheur à moi 

si je n’annonçais pas l’Évangile » (1 Co 9,16).  

Cependant, s’il nous invite à avancer au large, il nous invite aussi à avancer en eaux 

profondes, c’est-à-dire à enraciner profondément nos vies dans le mystère du Christ, celui 

de la mort et de la résurrection. Avec lui, nous comprenons que le seul chemin est celui de la 

suite du Seigneur, dans le don de la vie et la participation au mystère de la Croix.  

« Allez, faites des disciples ». Comment pouvons-nous discerner les raisons qui 

fondent cet impératif et nourrissent le dynamisme apostolique ? Je distingue quatre raisons :  

- Dieu, tel qu’il se donne à connaître dans le premier testament.  

- Le témoignage de Jésus Christ auquel notre baptême nous associe. 

- La parole impérative du Seigneur que nous venons de recevoir.  

- Le regard bienveillant et miséricordieux que Dieu porte sur le monde.  

 

1. Dieu, tel qu’il se donne à connaître dans le premier testament.  

La démarche bienveillante du Seigneur vers les hommes se manifeste de manière 

éloquente dans le choix du peuple élu. Ce choix se fait attention, patience, pardon, 

confiance, mais aussi rigueur paternelle. Par delà le peuple élu, ce même Dieu, comme le 

manifeste l’Écriture, souhaite être reconnu par tous les peuples. Ainsi, le Dieu créateur 

enveloppe-t-il dans un même amour Israël et les nations. Celui qui l’a reconnu ne peut que le 

révéler.  
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2. Le témoignage de Jésus Christ auquel notre baptême nous associe.  

La personne de Jésus réalise pleinement ce qui est esquissé dans le premier 

testament. En lui, Dieu s’annonce lui-même, dit qui il est et se donne à connaître à toute 

l’humanité.  

 Par le bain du baptême, nous sommes configurés à sa personne, son ministère 

devient notre ministère et, selon l’encyclique « Redemptoris Missio » du Saint Pape Jean-

Paul II, chaque baptisé est tenu de travailler à ce que le message divin du Salut soit connu et 

reçu par tous les hommes et par toute la terre. Cette obligation est encore plus pressante 

lorsque ce n’est que par aux que les hommes peuvent entendre l’Évangile et connaître le 

Christ.  

 

3. La parole impérative du Seigneur que nous venons de recevoir. 

La parole impérative du Christ reçue aujourd’hui s’adresse à chacun et à chacune 

d’entre nous. Elle nous envoie, nous engage à vivre et à parler sans crainte, sous la motion 

de l’Esprit. La fête que nous célébrons aujourd’hui nous conforte, le don de l’Esprit qui nous 

a été fait, en donnant la paix de Dieu, fait de nous des disciples missionnaires. Il nous permet 

de vivre une foi vivante qui atteste. Soyons « prêts à tout moment à présenter une défense 

devant quiconque vous demande de rendre raison de l’espérance qui est en vous» (1 P 3,15), 

en devenant des révélateurs de sens.  

 

4. Le regard bienveillant et miséricordieux que Dieu porte sur le monde. 

Nous sommes établis témoins de cette miséricorde que Dieu porte au monde. Dans 

le Christ nous est révélé le regard lucide, bienveillant et miséricordieux que le Seigneur porte 

sur le monde et sur nous : « Voyant les foules, Jésus fut saisi de compassion envers elles 

parce qu’elles étaient désemparées et abattues comme des brebis sans berger» (Mt 9,36). Le 

disciple sait que tout homme, quel que soit son itinéraire, son péché ou ses faiblesses, est 

attendu par Dieu. Par sa vie convertie, sa parole et le compagnonnage qu’il vit ave tout 

homme, le disciple révèle celui auquel son frère aspire, même sans le connaître ou le savoir.  

« Allez, baptisez, faites des disciples ». Que l’ardeur de Saint Louis-Marie Grignion de 

Montfort, que sa parole de feu nous donne de révéler cette sagesse dont il fut le témoin.  

 

 Alain CASTET 

Évêque de Luçon 


